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OM Y ENTI ENG 
Dragon, Conseiller d u Premier ministre 

cabrioles et entrechats 

@ e dragon , animal 
fabuleux dont les "Chinois 

fetent I' arrivee, qui s' integre 
tout naturellement dans la 
liste des animaux du zo­

La premiere des priorites, c' est la lutte contre la pauvrete - nous ne 
craignons pas le proces, mais que des etincelles mettent le feu- ne 
condanmez pas d' avance notre tribunal! - laissez les Cainhodgiens 

decider ce qui est hon - des co - procureurs, ~a peut marcher ... 
diaque avec le .Lievre, le Che- @ ., 
val, le Chien, le Singe, le Ser- · , . , . 
pent, le Cochon, .. . rappelle ns cP. proces, il 1w s a git. 
I' importance de I' imaginaire . . pas rl ' "alJer vitP." m ais 
dans la vie individuelle et col- de donne r a ch acu1w des 
lective. ph nsles de la p reparation , c' 

C' est un animal de bonne hu­
meur1 cense apporter la pros­
perite, et done particuliere­
ment bienvenu au Cambodge. 

On souhaite tellement cette 
prosperite, ou au moins une 
diminution de la pauvrete, 
que I' on redoute tout ce qui 
pourrait le faire trebucher, 
tout ce qui pourrait gener les 
voltes et les entrechats de ce 
joyeux Dragon porte ­
bonheur. 

Et justement, certains crai­
gnent que le proces des 
khmers rouges joue le role d' 
un caillou sur la piste, ne vi­
enne gater I' ambiance d' une 
fete encore assez timide, qui 
commence a peine. 

Un proces ? Bien sur, tout le 
monde le veut, ou fait sem­
blant de le vouloir, comment 
ne pas souhaiter ouvertement 
la justice? 

Mais I' idee meme d' un pro­
ces reveille bien des inquie-_ 
tudes. Qui va accuser qui ? 
Les promesses faites aux 
khmers rouges pour qu' ils 
se rallient seront elles 
tenues ? II y a la evidemment 
de quoi perturber bien des 
gens, de quoi peut-i!tre trou­
bler la paix sociale. 

Et puis si un "bon proces", c' 
est a dire equitable, transpar­
ent, credible, serait evidem­
ment un tres bon point pour 
les Cambodgiens, pour I' im­
age du Cambodge, et pour 
celle de 'ses responsables, on 
doit envisager a I' inverse les 
degats que provoquerait un 
"'m:iuvais proces". 

Dragon, animal sympathique, 
tout contorsions et cabrioles 
attention .ou tu posera te~ 
pattes . . . c.n. 

est i'i dire nu trnvail du gou­
Vf•riw me nt. :'i celu i de r As­
sembJ{,e na tio na1f; et des a u­
t. r ces instit ut ions : .SP. nat.. Con­
seil const.i tut.i onnel. if, te mps 
n{•cessaire. 

executif, legislatif, 
judiciaire : 

chacun fait son travail 

Nous sommes t.res lw ureux a 
ce propos gu' a travers I' 
elaboration de ce projet de Joi 
les trois pouvoirs. I' ex{•c:utif, 
le legis latif et le judiciair e 
mon tren t. clist.inct.em e nt. que 
chacun joue son role respectif, 
que chacun prencl ses respon­
sabilit.es. 

avant la . justice : 
. reconciliation, stabilite, 
· et developpement 

U ne fau t. pas oublier que le 
crime est. un travail pour la 
,Justice . C' est la de.uxienw 
chose la plus importan t.ce 
apres la reconciliation . In st.a­
bilite. la paix; ii nce fa u t. pns 
oublie r que Ice but. fina l c•s1: Ice 
dP.ve loppe nw n t du pays. 

pour les villageois : 
d ' abord sortir 
de la pauvrete 

No us ne voulons pas qu· :1 
(·.ravers cc- procc'.s Jc, < ~nm ­
bodge rl0vice nne I' e n1wm i rle 
qu E• lqu' un , ou de que lque 
pays, ou cfo te l ou tce l pm·l.i 
polit.ique. ou dP. tel incliviclu , 
et'. comprom 0t.te la reconcilia­
tion , la stabil it.P.. le developpe­
m 0nt . 
L' object.if 0st. cl nire ment 
defini : ce que nous visons, c' 
est le procc'.s ekes plus hnuts 
dirigeants khme rs rou ges. 

Lees viUagPois commencent i'i 
P.t.rce P. mbarrnssc'.s. ( :Cert.aines 
gr•~1 s 10s convoq ~10n t sous IP. 

l .~rete:-.1·. c• du proc(eS.' .m ms. avec: 
mt.ce nt.1011 dP. t.1 oublE. r }p 

cnfow du ( :ambodge. 1..,' P.t.a1· 
rl ' P.sprit rices paysans ces1'. t.out· 
a fait cont. ra.in-· i\ c:P quce (li ­
sce nt certains journa ti stPs. 
Lees vill ageois on t. llll P pri­
oritl• SP. bbc'.rP.r cfo la pau­
vmt.{!. 
N' oublions pas qu o Ire ( iou­
vcenw me nt royal. que lo Pro-

Nous n e 
craignon s p as 
le p roces, mais 
a t tention a ux 
etincelles q ui 

p ourra ien t 
mettre le feu 
a u Cambodge 

mie r ,mini.stn• porl:en,t. , s ur 
l0u rs ce pa uk•s CC·• qui n P.t.P. ac­
compli jus qu ' ici. Si le pays n P. 
sort pas ,<lee la pnuvre ~.f.';, s i. ~;­
proc:P.s n f•St. pns .Jll gf• bon , 
c:ce sera cfo lce u r fr1u tc~, ils ce n . 
seront tm1us pour respon­
sab}P.s, tou t. le m on c-18 )p.s ac­
cuscera . Et. bi en s fir en cas dP. 
rP. ussitP. les bons result.ats 
seront part.ngc'.s. 
,)' ni fa it. un sondage de fa~on 
ciu ' iJ e)'..i:1rime un choix frnnc, 
/'IP.cisi.f, sans hc'.sit.a t.ion . En 
clEnrnmdnnt. "qu.elle es/. l(I. pri­
ori/A.; : sortir dr la. µcu 1.11rete, ou. 
11.n /.ribww.l µou.r les hhmers 
rou.ges ?" 
Le choix appa rait. dP. fa~on ab­
solue : la p riori tP. est sortir de 
la. µa.u.urde. [] m• fa ut. pas 
P.tr0 p rive de la possibilitP. de 
sort.ir de In pauvrcet.e . 
<Jn peut. vivre sans tribu nal. 
l Jn tribun al n ' cest. pas un fac­
t.ceur inclispe ns11 blP.. u ne r.on­
(li t ion necessaire pou r. sorti.r 

cfo la pauvrete . 
Mais s i on pl·•nsce le con t.rain'. 
si on n' agi t. pas nv1' r. p rc'.cau­
t:ions . on r is qu P. ri ce devf• t1.ir dn 
plus c·•n plus pnuvrc·•. De sc• 
ret.rouw•r ce n .Jf.,sC.• quilibn" 
c:ommc·• :JVant.. 

nous avons rempli le vase 
goutte a goutte 

Ne le renversons pas ! 

I '.c• qu' a di! Say Horv (C' n. U!R) 
mont.n• qu P. le ( :nm bodgf• es(. 
vraimP. nt. df.nnocrntique·. e t. c' 
est not.rce rP.sponsabili t.e ,) 
tous d0 pr<'•servcer c0l:1. E:n 
t.ant qu ce nw mbre rl u C-Onsf•iJ 
r.onst it.u tion1w l. Sa \· Bory a 
du pouvoir. C:l·dui qtHe lui ;:on ­
fP.rc• 'son pos1.ce . 
Mais on peut SP rlemandor 
comme nt" on ce n ) ugc'ra s i on 
examm ce IP dcevreloppre me nt 
du l ~ambodgP dnns sa c:onf'l ­
nuitP.. 
< '.c· qm• nous avon :-; ac:eomph . 
t.(JU S censce mblce. vill agceois. exf.•­
c: u ti f, IP.gis latif, judi c:iaim . c-•s l 
just.e. CettP just.im-hl. c~· ces1 . 

·1c, tem ps ufre ri ce ur qui t• n 
jugcera. c' est. lui C] Ui 1h ra s i cc-• 
qu P. nous avons fo il. est. justce 

. ou non . 
Nous :ivons a tt .ce nclu long­
t.emps. 20 nns. que I' on es­
t.im0 s i cc·• qu0 nous :lVons fa it 
est. just:E• . q1,1e I' on nous rce ndP 
justice. Main tena nt.. tout IP 
m onde reconnait. qu· il fa ut 
jug0r , comm P. nous I' avons 
rP.cla m P. dermis 20 a ns, et je 
peux cli re que nous somnws 
t.rP.s e mus de la jus tic:[e qup IP 
monde en tie r nous re nd . 
Nous a pp rP.cions cettce justice­
la . c' est. le m 0ilfo u r c:adeau 
que nous recevons. . 
MP.m P. CP. UX qui sout.iP.nn P. n t. 
IPs khmers rougces c:ommf' n­
ccent. a USSl a nP plus s' op­
pose r .a u p rocP.s. 
Pour a m Pn('.r la justice. nous 
:wons acco mpli DO % du 
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a nous de decider ce qui 
est hon pour le Cambodge 

TouL8s Ices institu tions qui 
composen t. le pouvoir sont. cl' 
accord p·our dire qu ' iJ fout la 
justice r /. le developpcmrnnt., 
OU pour etre plus precis , 
comme 1' a <lit·. l · Un.ion Euro­
pc>emw Ir tribunal doit s' 
inscrirP dans le cadre de la 
rP.conci:lia.t.1:011. el de la pa.ix. 
(;co procces doit et.r<-1 pour IP 
profit du Cambodge. Et. il 
appartien t au CambodgP 
se ul de decide r ce qui profi te 
au Camboclge. 
Nous voulons. pa rtager avec 
nos mrus, mms nous ne sou­
hai tons pas qu ' ils nous rem­
placent. 

un mauvais proces 
pourrait bruler 

tout le Cambodge 

Le proces en lui-meme ne 
menace pas la tranquillite du 
Camboclge. Mais un m auvais 
proces pourrait bruler tout le 
Cambodge, ,1 partir des 
&.ti.ncelles. 
~ue serait. un mauvais pro­
ces ~ Le"' Cambodia. Dai(y a 
publi&. ce qu ' a clit. Y Chhien : 
en cas de proces , il risque cl' y 
avoir des reactions des 
khmers rouges. Ce sont '- la 
des etincelles. pourquoi ce 
journal les lance-t-i.1.9 
Nous ne craignons pas ces 
reactions, mais nous crai­
gi;ons de nH pas pouvoir 
gerer de telles etmcelles, de 
iw pas_ bien cont.roler ln 
situation. 

A PROPOS 

proces des khmers rouges 
Le projet de loi portant s1;ir le· 

rproces des khmers rouges, no­
tamment I' instruction , I' accusa­

ttion. la composition du tribunal, 
J passe a I' 1 Assemblee nationale 
le 23 janvier, doit etre discute 

r par\ les deputes, apres examen 
1 par la commission legislative, 
lors de la session extraordinaire 
qui s ' ouvrira le 21 fevrier. On 
attend encore des idees et sug­
gestions de I' ONU, des Etats-
Wmis ,ct!es ONG, ... ead:Jeci:lar-elrle .. ,.,,_ 

G't!MBO'V6e NOUVe<riu 

OM YENTIENG 
le gouvernement sera 

tenu pour responsable ... 

U faut. respecter le droit du 
gouvernement, le laisser 
faire, car il sera responsabl H. 
Si le proces est-. impossible . 
0~1 .~ i c' est. ~111 ·'m auvais pro­
ces . Hun Sen en sera ten u 
pour responsable ... 
Et puis ce proces consomnw 
beaucoup de temps qu' il fou­
drait consacre r a I' &.conomie. 
au dewdoppement .. . 
CA:e que nous craignons c' fls t. 
qu e le developpement clu 
pays en souffre. Cln dira qu ' 
il y a des voleurs. des kid-

du procureur, c~ t·. il viole son 
proprce role aussi. S' il dit. 
cel:.i rl ' ::ivance , <l quoi hon un 
tribunal ') 
Le·• nombn· des accuses n' Pst· 
pas le probl8m e. A Nurem­
be rg, /Jour environ :W mil­
lions r c~ morts , on n jugi'.• en­
viron une cinqu antaine c:IP 
grands clirigea nt.s . 
Mais attention ;} I' excitation 
qui peut se produire avant le 
jugenrnnt .. [] fout y alJ er avec 
prP.caul'.ions , sinon. a ttention 
a ux P.t.incell Ps ! Pour procP.rler 
avec pruclence , il fauclrait un 
"pre-jugemPnt". avant le 
jugement. 

• Nous meritons le "standard· in-
ternational" 

• Le gouvernement sera tenu 
pour responsable; cela lui donne 
le droit de decider 

nappmgs. de mauvais pro­
ces, c~t ce sera lP cl&.ve loppe­
ment du pays qui en souf­
frira. 

. .. cela lui donne 
le clroit de decider 

Si ]' UNU organisait le pro­
cP.s. qui garantirait la sta­
bilite du pays , que nous 
avons mis si longtemps a ob­
tenir ? Est-ce que I' ON1 l 
aurait la responsabilitP. de 
cette stabilit.P. 9 Celu.i qui a lc'l 
clevoir cl' assurer la stabilite, 
qui en sera tenu pour respon­
sable , c' est le gouvernement, 
et cela lui donne le d.roit. de 
d&.cider. 

attention a l' excitation 
avant le proces 

You!> Cl~,h'.'lng (en 128) a 
pa rle de s1.x membres encore 
vivants du. cornitR central" de 
l' &.poque des khmers rouges; 
il a parle cl' une vingtaine de 
cas "bien documPnt.es". Mais 
en disant. cela i.I vi.olP IP role 

prince Ranariddh, president de 
I' Assemblee nationale. 
Le souhait du gouvernement, 
que le proces ait lieu le 17 avril 
pour I' anniversaire de la prise 
de Phnom Penh paro1les khmers 
rouges, a peu cde chances d' 
etre realise, le delai est trop 
court. 
Selan un rapport du Centre de 
Documentationrdirige par Youk 
Chhang, les elements rassem-

1 bles permettraient d' accuser 20 
a 30 responsables khmers 
rouges. 

ne raisonnons pas 
comme l'ONU 

;..Jaus 1w clcwons pas raison­
ner comme les expPrts de I' 
UNll, qui aut.rPfois deci­
dai ent. mais n' ont pas eu les 
movens c!P t.e rmi.ner Jc.,ur 
mission , de mPttrP fin aux 
risques rl' un retour au pou­
voir du regime g&. nociclaire. 
Les expPrt.s de I' UNl l ont. le 
role de conseiller, d' assister, 
ma.is non dP nous remplacer. 
Ce que nous avons fait ne 
leur plait pas ? Mais ce que 
nous ~wons fait est'. ban pour 
les 11 .millions de cam­
bodgiens. 

ne condamnez pas 
cl' avance notre 

tribunal national elargi 

Et. puis. il ne faut· pas crmn­
clre d' avai1ce, avant. meme 
qu ' il ait commence> a travail­
lPr, que le tribunal national 
"elcr.r;;j," quP nous proposons 
1w soit pas ban. Avant. de 
donner des notces. laissez-

rconfection: quotas+ 11 % 
En plus des 6 % de I' augmen­
tation des quotas annuels deja 
decidee, c' est un supplement 
de 5 % que les Etats-Unis ont 
accorde pour 2800 aux expor­
tateurs de produits de Confec­
tion etablis au Cambodge. Ces 
5 % ont ete decides en fonction 
des efforts realises pour les 
conditions de travail : •salaire 
minimum de 40 dollars, pas de 
travail des enfants, etc .. . Mais 
I' augmentation supplementaire 

rmaximale, 14 %, n' a pas ete 
accordee, ce cqui souli!!jne les 

nous passe r notrc"' exanw n : 
C Jn nous donnera ens uitce dc~s 
notes qui rend.rant· justice ,1 
notm travail. 
,fo ra1:ipelle que meme un tri­
buna in te rn ationa l a pu 

·clans le passe recevoir beau-
coup rlP. critiqu es. 

nous avons notre 
Constitution et nos lois 

Si c:!Ps gens comnw Ta Mok , 
sont juges comnw innocents 
par not.re tribunaJ national 
ela rgi . alors ce trib un a l lll f! ­
ritera d' E• tre consid&r8 
comme tres ma uvnis. Mais s· 
il a pleinement ses possi­
bilites de defense. sP. lon I' es­
prit. cfo la loi P.t le princ:ipce 
unive rse! de lp .i,ust.i eH. Pt s'. ~ 
est. conda mne a la prison a 
vice , que llc~ m reill ce urc·• jusl'.ic:e 
pourra-t-on renclre •) 
[] n ' y a pas la rl ' avocats 
"e t.ra ngers" n.i ''c:ambocl­
giens", . lP proces cloit etre 
transparent. et tout IP monde 
pourrn P. n juge r . 
Un autrP exe mpl ce au r .~a m­
bodge, il n' y :i pas de pei1w 
capita.le. Si on vHut ch anger 
le projet de loi la -dessus. _ce 
n' est pas respecter la Consti­
tution. ce n' C-'st·. pas I' esprit 
des lois. 
La Constitution a donn&. a u 
Roi !P clroit. de gri'icie r. Notre 
Roi est sans pouvoirs. ex­
ceptP. Cl" SP. u.I nt uniquP pou­
voir de donner sa grac~·- Des 
l l millions c!P < ~amboclgie ns. 
lui seul posseck• ce droit .. 
m0.me Hun Sen ne 1' a pas. 

nous meritons le 
··standard international" 

< ;c_, quP jP veux montrer, e' est 
que le standard intPrn a­
tion a l, nous le meritons, 
nous merit.ans qu ' on nous le 
reconnrusse . 
Notre posit.ion, au point. ot1 
en son t Jes c:h"osE1s nous 
a.vans confiancef: ~clruis not.rP 
gouvernement. dans le corps 
f&.gislatif. clans les institu­
tions . competent.Els. ..No~5. 
avons confiance clan::; k::; 
Cambodgiens. qui sont !es 

(suire page .3) 

efforts qui restent a accomplir 
dans le domaine des conditions 
de travail. 
Gette augmentation· des quotas, 
au· total de 11 °!./pour 2000, est 
conforme aux previsions du 
president de I' Association des 
industries de la Confection 
(GMAC) M. Van Sou"·l~rag , qui 
disait en novembre ~a mon 
avis ii est prudent de ne 
compter que sur une augmen­
tation de /' ordre de 10 %"(en 
123) . . .. 
L' Union Europeenne n' impose 
aucun quota aux1importations 



a avoir la 

a vec ou sans 
les e::qlerts de r 

ONU 

Si ma.i ntf> na nt l8s 8X]J8rts efo 
J' (J Nl l ·1w reponclfm t. J Jas. 
nous reconna issons qu ' · s n ' 
.v sont. pas obljgi?.s: nous a c­
cEip tons leur s ilence . Nous 
avons ouvert la porte , ~n ai~ 
clrncun u sa souvermne t.e. S 
ils ne viE_' ntwn t pas, nous ne 
les accuserons en rien. Nous 
soulw .itons ces e :-qwrts, m <;.is 
nous ne pouvons pas .atten ­
d.re encone ~n a ns . 

deux co- procureurs : 
la formule 

. la 111oins 1nauvaise .. . 

La nwi.Llnu re form ule aura.it. 
8tP. un procurP. ur un.ique, 
cambodgien , Ma.is le gou­
w•rnemG nt. du fond du coour. 
voul a it. cP.de r s ur que lque 
ch ose~ . Et un uniqu P pro­
cure ur qui a urait. P. t. {1 
8trangPr, c' 8tait impossib[~, 
!! s ' agit a u Ca n;,boclgce du 
procurrci ur du Rot . Le pro­

cure ur ::iccusP, Jui seul, a u 
nom dee I' autori t.8 . 
De ux procureurs , I' un C::im­
bodgicen cet· I' a ut.rn etr a nger. 
c' est u1w formul e qllle I' on 
peut critiqtwr a ussi pa rce 
quce s' iJs ne sont pas cl' ac­
eord , a lci r s il n ' .v a pas pou r­
s uitc.,. Ch acun a done le pou­
voir dee b'loqtw r I' accusation . 
Mal gn~ tout .. je croi s ciuce ce 
system~· pe ut: m a rcher . Au 
CrnnbodgP. nous :-ivons ume 
ce;qJP. ri re ncce exceepl'.ionn Plfo r!P. 
cE•s a utori ti?.s part.agees ac-

co-juges d' instruction ? 
La formule de deux co-pro­
cureurs, un Cambodgien et un 
"ONU", doiit I' accord serait ne­
cessaire pour que quelqu' un 
soit traduit devant le tribunal 
( ''Seu/ le ministere public peut 
engager des poursuites", Cons­
titution art. 132) etait deja 
presente dans le projet de Joi tel 
qu' ii est sorti du Conseil des 
ministres (en 127), ce n' est 
done pas une concession re­
cente. Et le nsque que cette for-

A PROPOS ... 

de la Confection prove_nant du 
Cambodge, mais ses achats 
restent interieurs a ceux des 
Etats-Unis .. 
Rappelons que la Confection 
represente pres de 95 % des 
exportations du Cambodge. 

electricite a Battambang 
Les deux generateurs Wilson 
neufs de 3 x 700 kwh , d' Anglo­
Cambodian Holdings . destines 
a fournir de I' electricite a Bat­
tambang sont depuis avril 1997 

G'('IMJJO't)(jt;' NOUVe·riu 

OM YENTIENG 
t ueUem en t e ncore- le nun­
iste re de I' lnte ri ce ur a de ux 
co-minist.res ... 

... mais plutot des 
l'o-juges cl' instruction 

Le c:as se ra it . cliffe ren t. pou r 
Ices juges cl' ins t.ructi on . i.l 
p resent.e moin s de 1lillicultf. s. 
Notre systenw juriclique, dee 
t.yp P rom a no-werm a niquie. Pt 
d' in spiration fran~a i sf1. qui 
clisti ngue lees ro]P.s , es t bon 
pour fe Cambodge. U n pe ut· 
imagine r des co-juges d ' in­
s t r uction s ur ch a qtw dossi te r . 
,Je soutie ns fortenwnt·. pour 

le projet d e loi 
p ent encore etre n1odifie 

[)' a utn• pa r t . nous rf•Spec­
tons la loi : le proje t dre Joi 
p8ut· e nr.orre fi t.re m orlifi8. 
Tou t. <•st. soumis <l I' Asse m­
b]{1e nationale, don t la convo­
c:n ti on IW ee depf1 nd pas du 
gouvc1nw nwn t m a is de son 
pr es i de n t. l e p r in c: te 
rl:111 nriddh . Le gouvc1 n w nw nt. 
:i m a.intce na n t achevi'i son t r a ­
vail tout ce qu ' il peut fai re c· 
ust. s i on le convoque, ve nir 
rlevant la commission dE•s 
lois dMce ndree son proj f1 t·. dt-• 
loi. Ma is I' As scm1bl fif1 cesl 

' 

• Des co - juges d' instruction 
pourquoi pas ? 

• Des co -procureurs, ce n' est qu' 
un pis - aller, une concession, 
mais ca peut marcher. 

ma p t1 rt: le syste nw rom nno­
ge rm nniqu ce qui rlistrngu ce les 
de u x roles dn procure ur eel. r]p 
ju g~• d' instruction . nlors 1l!P 
)p systenw a ng.lo-s nxo n <·•s 
confo nd . 
D' Dill eurs iJ nP s' agit pas d' 
un combat en t r te dE1 t1 X 
systP.mes, 11' avis pe rsonne ls , 
ni dc-i l' opinion des gra ndes 
p ui ssnnces. m a is du p rocc~s 
d ces cli ri ge an t'.s khnwrs 
rou ges. ll s ' a git dee nend.rc-1 In 
justi ce pour k•s ( ;am­
hmlgiens. 

mule bloque Jes poursuites etait 
deja signale (id 0

) . 

En fait , comme le fait remarquer 
M. Om Yentieng, ii faut distin­
guer juges d' instruction et pro­
cureur. S ' ii est difficile d' ima­
giner qu ' un "procureur du Roi" 
etranger puisse decider que tel 
ou tel sera ou non poursuivi, en 
revanche une cooperation 
khmero-etrangere au niveau de 
I' instruction des dossiers peut 
tres bien se concevoir. 

c.n . 

en caisses a Sihanoukville . I' 
autorite n' ayant pas encore ete 
tranferee du ministere de J' ln­
dustrie et de I' Energie a I' EDC, 
comme ii a ete fait pour Kom­
pong Cham et Sihanoukville. 
Ro/ls Royce pourrait racheter a 
Anglo Cambodia Holdings son 
contrat BOT de 25 ans et in­
staller 2 generateurs de 3,5 
MW. Les besoins de Battam­
bang sont passes dans I' inter­
valle de 2,1 a 6 MW. 

so uvrernitw. c: ' nst ,] 01.le-1 <"IP 
d.isc: ute r rd . dee 1l8ci1for. 
( ;• Pst I' occasion dr' voi.r 
chirenw nt qm• la fron tifirp 
r·•nt rc-1 leis 1-.rois pouvoirs ces l. 
res1wr:t.8c-1 a u t ;nmbodge. 

laissons 
aux Cambodgiens 
le droit de decider 

Drn: s c:e tJ.~, a ffnine. clrncun 
J.H\l! I: :1voir s ee s rn isons . Au­
c: u1w n ' pst inutik1. qu· c-.JI P 
vi e nn P dee t ;a mbodgi<> ns ou 
efo I' etrnngce r . Ma is laissons 
a ux Cambodgw ns le clroit dP 
deciefor que lJ f•s ra isons nous 
fi nm enen t. Ire mi e ux vP rs l' 
aw• mr nwrveillcn1x a uquel 
n ous asp1rons -ciu1 1w 
n1ssc-1mbl ce pas a u passP. tlVPc 

c ·ambodgsz 
N.ouvsz.au 

n!{. L~opiv p SL.r:;;onny 
Tl.!{. ISL. l~O).l i !{.Z:. rn..,.; ! 

C:i tez - I e ! 

PAM /WFP 
Au centre de I' ONG Mith Sam­
lanh I Friends. le 30 janvier, le 
PAM (World Food Programme) 
a remis symboliquement au 
gouvernement cambodgien Jes 
2, 130 tonnes de riz achetes sur 
don de I' Allemagne. 
En 1999 1 , 6 million de Cam­
bodgiens ont ete assistes par le 
PAM a travers le programme 
"food for work" Au cours du 
programme actuel de 2 ans , le 
PAM distribuera plus de 75 000 
tonnes de riz . de poisson. d' 
huile et de sel. 

l - iO filvn!lr WOO 

to ut.es cces soulTra nc:es. 
Ce proc:P.s. nous cespf.•ro ns qu· 
i.l scera rP.alis8 pa r un l.ribu­
n a l na ti onal f'da rgi . ce n pd•­
se nce de juges 81.rnngE• rs ou 

· 1m lce ur absP nce·• . te l qu ' i.l ap ­
porte r :J la just ic:P :.i ux ( ;a m ­
bodgie ns . 
Nous uvons u1w rHco nn uis­
sancte t.rces profo 111fo pour to­
u t.P assistmic; qu · on nous 
a pport.e ra. ciu el.I P VtPnn P 11· 
indi vidus . dee pays . otl dE1s P:\-

J.l El r ts de l' I JN( '. . 

le temps est cher : 
penser cl' abord 
aux villageois 

( \, qut·i je rlis iei es t c:h a rgf., dt" 
s f\ n t inw nt. m a is p:in :ce qu c" e=' 
esl nourri pa r IPs ~() a ns 
p nsses. e l · pa rc:P qu ce nou s 
1w nsons <l la J.n1uv rcet{1 1-!Ps 
v i.ll ageois. aimes re l nespcec:tf.1s . 
No us vou.lons quce cp ( ;;ui1-

bodgce rcespecte ln dP. mocra ­
t.i f•. qu ' il soil un i'·ta l de 
droit . qu e pce rsonm• n · a busf• 
ni tw vi olce le droil dces a u­
tnes , c1u' on y rces J . 1 E1c:l'. ~1 lf•S 
1lroit·.s de I' Hommce. 
Nous . voul ons qu ce 1·.oul . sc-1 
pa ssf1 fo ci.l ce m ent . sans I' in­
t P.rvce n t io n d ee "poc lws" 
privees . No us vo ulon::; qu l• 
tou t Ice m onde nrri ve :I l"o­
c lw nton g ee l le-1 q ui n·.c .. 
h ~i ureuscem c-1J1 t. ~ ~u ce to us ]ps 
rlossif1rs d ' investiSSf\Jment.s 
a bou tissent S<Ul s rliffi c: ult.P.s. 
Tous Ires· obst.ades nu dew•­
loppe nw nt. nous dcwons 
nous Pn OCC: Uper se r!flUSfl-
11Wn t. Lee temps est. c:her 
p lus, lon gt.ce mps du n" l<.I J.lrll! ­
vrce te. plus k1s la rnw s s P­

c:oulcen t. • 

Sur le proces des khmers 
rouges , au cours des 14 
derniers mois. Cambodge Nou­
veau a publie Jes opinions et 
commentaires des person­
nalites suivantes : Moeun Sonn 
(n ° 107); Om Yentieng (n" 
11 O); Say Bory (n° 111 ); Ok 
Serei Sopheak (11° 113); Om 
Yentieng (n° 121 ); Ok Serei 
Sopheak (n° 122) ; Son Chhay 
(n° 124); Kem Sokha (n° 127); 
Suy Nou (n° 127); Lao Mong 
Hay (n° 127); Ang Eng Thong 
(n° 127) Say Bory (n° 128) 
Youk Chhang (n° 128); Dith 
Munty (n ° 128); Om Yentieng 
(n° 129) 

Saing Selchey 
La troupe de theatre Bassac de 
I' Universite Royale des Beaux­
Arts (URBA), reprend la repre­
sentation du spectacle Saing 
Selchey, qui avait connu un 
grand succes en septembre 
dernier . Les representations ont 
lieu tous Jes jours a Ja Salle 
Chaktomuk, du 4 au 17 fevrier , 
a 18[130. 
Le Centre Culture! Franc;:ais, qui 
assiste I' URBA, ambitionne des 
representations theiitrales qua­
si-quotidiennes qui comporte­
raient des creations modernes . 
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Les <:~mpa99i~s e~t*.rjijeres brii 66/rip~~ 1~ / bodgie,0; · 11ut.•1l'itc'.,s. h•>rs '" ' 1,, tuu,11,. 1.lc· 
'" Dt :l-'1-1 . ""'' d<epf: nd .. it 11u­

les plantations 
industrielles 

La production de latex de~ ,; 
7 plant:nt.i ons. e n tonm~ s. c' st 
<' 11 1rntt:e augnwntation. se lon 
l<'s stnt.ist.iqu<-'"' di-~ Iii D<; F'l-1. 
Direction t";P. ne rnl1-' 1fos plan­
tat ions d' Hc;vc>. as : ~'I 88 I t.. 
pour !1-' pn•miPr si-, nic-,stn~ 
Hl88. o;oit 12.8 % de p lu,; _qu ' 
nu pt'P. 111 ie r s1-,111 e st.rf' 1mlH_ 
IVl <' m•-' S pt'opurt.iuns pour le 
caoutchouc sec : 4;~ 727 ton­
ll PS pnur tuul.c-. I' 1111111>.c-• 1888, 
npres :rn 000 f' n i !lH8 (11oir 
I u lile(/11..Y). 
Mais en va !P. ur. 11 c:m1se ,-Jp la 
baiss<' du prix du caoutchuuc. 
le prugrP.s c-,st: I.n' s faibl P : 11 .8 
111illior1,; di' d" ll nrs nu prP. mi e l' 
semestn-•- lm)~l c:nnt.n" I I.ti nu 
prPmi1-•r o;c·m1est:n-' 18fl8 . 

la gestion par 
conseil d' achninistration 

L11 n~ fot'mP qui 11 transfonm; 
It: ,; p lunt:ntiun sd' Etnt: <'ll EF'E: 
( 1~ 1. ablissenwnts pub lics 11 vo­
cation P.c:onumiqu 1~). dit. M. Ly 
Pha ll n. Pn ! P. v t~ la p lus gt'undt~ 

Ch up 
IR CC 
P e a m Charng 
Beng ket (10 mois) 
Kre k 
Me mo t (8 mois) 
S no ul (11 mois) 
Cham c ar An d o ng 

Total en aout 

parti1~ Lk• sun t'i\ lt-> 1'1 In f)<;l'l-1. 
Avant. , r:' ,; I.nit. 111 D<; l-'1-1 qui 
fixnit. IPs objt-~ r:til's. t~ ll1~ nv11it. 
ses t c~chni c i ens, sP.s P.cu 11t1 -
111istc~s . ses p lanific.at.P. urs. sr~s 
co mpt.11hl Ps, ... !es prnj1,,t.s clces 
p lnntntiuns Jui <~t.ai e nt. sm1-
mi s. Pt. au 111inis t.n-,, PL l1Jrs­
qwe 11.,s projd.s ,; La ii·mt. 11p­
prnuvt>. s . 111 suus-cr>111111 issi1111 
nllait s ur IP ti~ rrain Pt dunnai t 
I' auturisation. par e xP111p l<'. 
de cn up t> r. 
Mnintennnt. (.'.(·~ sont h~ s c11n~ 
se il s d' ml111inistr11tion qui dc>. ­
c itfont.. d ie n prntiqu<-' c' est. le 
presidc~ nt , qui ''"t. 11ussi le di ­
rect.Pur ge nern l "" la planta­
tion. ,J,~ n P suis pm< s(1r qu <' I<' 
druit dl' s S1JCiL~t''.'s <•st. t."ujuurs 
bi e n respectt\ ni 111 8 1111~ connu 
dP. tous lr.s ml111inist.rnt.Purs. 
(Jn sn it 11111! cP qui ,..,., pass1~ 

dans r<-' s cuns<' ils ,r 11L!111ini­
s trnti on . je 1w pe u x pm-: ! 1-~ s 
infilt.ner. ni par lt> I' nv1"c ces 
gPns qui 11111. c>. t e nomm P.s pat' 
anukre t . , J c~ 111" p1•ux qu' P. val ­
UP. r In s itunti on·_ 
Li' s consP. ib d' ndministrn­

t ion sont comp11sP.s d e~ 7 p<~ l'­
::-unn es · un repn~:-a=n1l11n. t. 1 lu 

minisi.f'r< ' '-' " 1· .-'\g ri cult:une. 
un d u tnini t'tt~ rr~ r lt.~ s F'i1H1nc~t~ s 
(lie s dm1x 111inist:1:'1'<-•s de t u­
t.101i i:). un du c:ahi1wt. du Cun ­
sPil d <~ s minist.rPs. un de., Iii 
J_)< ;1-'H. un du t :"uv1~ r1wur deo 
111 pr11vincl~ . un rnpn~~ st~ nt . nnt. 

-du p1-, rs11n11 eo l_ •-' I ! 1 ~ l'IJ< ;_ qui 
"st. I' a ncinn clin-:r:Lpur cl<-• 111 
p l11nt.11t. i1Jn. 
11 n' v n P ll nucun r·hnngen1r"! nt 
1 1 1~ c·1;s di n~C". t.1:~ ll rs . 

decisions presque 
sans control e 

1;;11 n '.,11!iti> l 1 ~ s r:n n s1-,ils ,J' nd -
111in ist.l'11Liun s11nt. n~unis r11n >-
1111:11L. !11 pn' sP111·1 ' d' un 
rr, 1H·1; s<'lll.11nt. .J,., !11 I H; l-'1-1 11<-! 
suffit. p11s pflur s11v11ir c1-• qui 
s< ~ pnss1 ~. fl t. h~ s n1inist8n~ s rh~ 
tut.Pl! " 11 · nnt. p11s l t~s muyPns 
11 1 J.,s C1Jlllliliss11111:c>s t P.ch­
niqu t-!S lll~ C~<- ~ ssain~ s puur con-· 
t.n'il P. r . 1_;:11 1'11iL c' <est. IP dirc-'1 :­
LPUI'. grnnd ~P. ign< ~ ur encun~ 
p lus qu ' 11vant. qui dP.c id P.. 
pr1~ ::: quP .sans contrt. lt~ . Lt-~ con­
s., il d' ndministrnt.i"n prPnd 
SP U! P 111 P n t. C:Olll1fll S~llll CP du 
pr11 gr11 111111 c>. I' apprnuvP. c~ I. ,,. 
''"'L t.11ut. 

1998 

t.ne1'1Jis de-· 111 prf1Vlll<'l0 >jlll 
nvnit. s11u s-t.rait. t~ i1 d 1~ ~ V il-~ 1.­
numi Pns. ( >n s111t qw-· I<-· <:fl ll­
LrnC"Jant. d' nujuurd· hui . T11y 
S P. ng, c:ontrfilt-• !';()() 1111 su1· 
2500 . Ice n~stP <~st. c1Jnt.r<'.ilt '., 111 11 · 
un "gl'flll!J P. dr• snlid11rit.f. '· (l r: s 
<-> XJ >In itnn ts) . 

priva tisations '! 
toujours possibles 

I; idc''" .Jp jJl'iv11t.ist~ I' lr-:s pl1111-
tnl.i1•ns n · 1 -~ st. pns nhnnrl1n1nt; 1~. 
·t1i1 M. Ly r•1111 1! 11 . --r ;,. "'·mi1 
11-11<' rf<' ll :\:/:<-;111-<' ,;ffl/IC' UlJl'i'.' fo 
r: /'1 ;(ff.io11 dt>s EPE. L<'s (((:/if:' 
rm/,;,_,; ,; ,,(f.llU;s ; 011 11 /011-/ d ru1" 
la 111-w:n "_ 
11 y u rl 1~ ux hypoth 1~s1-'s - fill 

on p1:i vnt isP. t . nt ~11l ;- nwnt : - 11u 
1J ll c r eo r' cli~ s soc11-,tes nuxl. <-> s . 
L11 proposit ion de T(•n·es 
/i'o11-gcs ,; t n it rl' '"xp lnitt' I' IPs 
rlm1x pl nn tu t.i11ns tit-• <: Imp "' t. 
di~ l\n~ k. qui prucluis1>nl. <ell­

sP mbl ro 10 000 I p11r 1J11 . iet. .i,., 
donn e r e n P.chung1-' -100 L p11 r 
1111 Ill! griu ve rn1-•111 P. nt.. 
Lr~ gnuvP. rn c~ n1 fl n t au c11n­
Ln1ine v1eut qu e J' inv1>sti ssm1r 
pui F' rl' 11b11rd :10 iJ -lO % .-!<-' 111 
v11! P. ur de-' In pl 11 11 t.11ti"n e t. 
1'.: L1 d1·' 1-•nsuit.1-. Ins pni1enw 11t.s 

1999 2000 
projet rea lise projet realise projet 

Ch up 
~ 13100 ~ 11 457 9 820 12694 10 620 Peam Charng 3 419 2557 3'46_0 2 550 

Beng Ke t 
5 000 4495 4 555 4 772 4564 

Kre k 3 600 4180 3 600 4:902 3 400 
Me mot 5 350 5 737 5 400 7 075 5 300 
Snoul 2 500 2 574 2 557 3208 2 600 
Chamcar And o ng 7 500 6 204 6 030 8612 7 200 

to ta l 37 050 38 070 34 519 43727 36 234 

· ra?Siz 4 · · · . . . 
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s ur une du nee ii ne guci e r ... 

le projet pilote 
d' exploitations 

familiales 

c;e proje t , finan c1~ par I' 
Agence l"rnnr;ai se de~ DP. ve­
loppe men t. cunce rn e en prin­
cipe 1500 h u. dans um• zone 
situee entre les plantations 
d1' ! ~hup e t. d<~ Tn pao. II con­
s i f-'tl-~ ;_l in c ite r dP. !::-' pay~nns h 
,_,., l11n c1" r dans 1· Ji,;v,; m·.ul­
ture. sur des surface,.; inf·,; _ 
rieures 1i fi hn. en les a idnn t 
finnnci e remenl: par dies prel:s 
sur 20 nns. 
! ~ . ~ proj P. t.-pi lot.e est. destine; [i 
ec lnire r , i1 test e r In f'urmul e 
qui doit. 1>t.r" r1~ l nv1;P Pnsuil:1:· 
,.; i le proj1et. pilut1-: n>ussit., pa1~ 
un projel: dP In Hanque Mon­
cli11l1:' qui pllurra it. cun ct, l'lwr 
~() 11 u 2fi 000 ha. 
Land • en n111r,.; 1. mm 11vec In 
Crl; at.iun cl' \Ill I :o mi ti'., de pi­
lol:age Cll illllllSe de" ;J f"nll1~' 11 i fl 
1~ L dP :l ! . ~ ambodgieens . ce pru­
jce l., rPeo nnn\ I: M. Ly Ph nll n, 
nv1111 c1" plus 1ic~ nt 1~ m e nt.' que 
prev u. nol:ammen l: ii cn use de 
prubl e mes l'oncie ri:;. 

les difficultes 
du projetr-pilote 

l..ies clifl'icultes re nconl:rees 
so nt. tres dive rses. 
l-'urfois e ll e 1o; ti enrnrnt ii Jn 
l:e rne : pus fo vurub le 1! 111 cul­
ture de 1· he ve a trop hu­
mide. uu lnt.e ritiqu e. 
L1~ s p rohl 1~ nws t.i enne nt. m1ssi 
pour un e pnrt. 1! In psyeholo­
gil:'! ck~ s paysnns. 

mefiauce des paysaus 
F'nrfnis lies paysuns sunt. vn­
lonlnires pnur I' hP. veaculturP. 
n111 is veul ,,nt. I' aid1~ so us 
l'u rm e d' urge nt. liquide, nlors 
qu· i> ll1~ co m:'iste e-m ame n nge­
men t du sn l : n ce l.l.nyugee, sous­
solng" .. . : en int ~11 11t: s : 
plants, i.~ n grais: P. l. Pn assis­
L1mc1" LPchniqtll·'- L' aide 
rep1·8se n l:1e 700 1! 800 dollars 
par ha. 
P11rl'oi s a ussi le s puysans sont 
i1· 11ccu rd puur I' h1; ve 11 cul -

ture, nrnis pas pnur les cul­
t u res inte rcul a ire s de legu­
mes, de soju, de cn fe. etc .. . 
qui sont necessa ire,: pour 
vivre en attendant que les 
he;,veas produisent. f'arfoi s 
aussi il s re f'u sent. les nou­
veaux clones. de rende ments 
bie n me ille urs, il s ve ul ent s' 
een t enir nux ancie ns. 
Les puysnns s' inte rrogent 
11 i1 ssi sur In co mm e rcill iisu­
t:inn du latex qui ach1~tern 
l1eu1· prn ducl:inn '' En fail , la 
cu mm1erc:i11lisatiun s1ern libre, 
il s pourron t. vendre 1! I' u sin e 
de lu plnntal:ion industrie lle ; 
nu bi en 11 des in t1~ r111 edinires 
qui tra it.e ront le latex, ... A 
mnn avis, dit M. Ly Phn lln, 
Ice comite de pil otnge doit e t:re 
I' arbitrc~ 1-mtn~ v1endeurs e t 
aehe t ie u rs. Si le ;; vetHh~urs 
11ccept1enL un prix trop hns. ils 
IW JlOUrro nt ]lllS 1'1°111bourse r 
lie pri\ t. ... 
l ;t~ rtnin s pnysans aussi sont 
1111;, f'iants d1evnnt. leo syste me 
qu· on leur p ropose . Rendu s 
me fiants par des e xpe ri e nces 
prcece de ntes, il s crnign ent: qu' 
till jour les f"rnn c;ais. OU I' 
Etnt, leur confi squent tout. 
LI !'nut co mpre ndre. dit. M. Ly 
Phnlla. que les pnysans unt 
des iclees tre s dive rses, qu ' ils 
son t t.rc;,s difficil1~ s 11 convnin­
cre 1 Aujourd' hui ils so n !: d' 
nccurd, de main , non 1 

dispersion des parcelles 
()n re ncont.rP m1ssi des diffi­
cul ti~s dues au fa it: que les 
paysans vulunt.uirces puur I' 
h c've nculture so nt: tn~s dis­
pe rses e t qw0 les voies d' nc­
cP.s man quent. 
Avec des pnrce ll es difTicil e­
me nt access ibl es, ou me nw 
in accessib le s a ux vuitures e n 
sa iso n des pluies. nt1 I' 11 11 voit. 
p lu tfit. des ve los, de s m11 tos, 
des chare t:t<es [1 breufs . co m­
meent: recense r , assure r I' in­
formation . transport.er le 11111-

t:c' ri e l. contri'il e r '? Et certa in s 
paysans ne ve ulm1t pas que I' 
on trave rse leu r parce lle, d' 
nutres crn ign ent , lorsque leur 
parce lle est i so l t~e . que le s 

(.mice page 7) 

Plantations familiales 

le projet - pilote de I' 
Agence Fran<iaise de Developpement 
~ e projet d' aide aux plan­
\!' tations familiales (jusqu' 
a 5 ha) presente deux origi­
nalites majeures, rappelle 
madame G. Javaloyes, direc­
trice . de I' AFD au Cam­
bodge : 
- un pret a long terme aux 
paysans : sur 20 ans, 7 % d' 
inten~t par an capitalises, 
avec un delai de grace de 10 
ans le remboursement ne 
commence que lorsque les 
heveas sont en plein rende­
ment; 
- une gestion collective des 
interets communs des pay­
sans face notamment aux 
acheteurs. 

nes questions , par exemple 
si.Jr la liberte de commercia­
liser leur production . 

le probleme des 
titres fanciers 

Mais I' obstacle majeur, c' est 
I' absence de titres de' pro­
priete. c;es titres sont indis­
pensables , parce qu ' ils ser­
vent de nantissement aux 
prets. 
II est d' ailleurs prevu dans le 
projet-pilote que I' AFD aide 
a cette operation cadastrale, 
et c' est une forte incitation 
pour Jes paysans que cette 
"securisation fonciere". 
Or ces titres , le cadastre ne 
les delivre pas, ou tres diffi-

CJr~eter le projet ? _ cilement, pour des raisons di-
L.es debuts du pro1et-p1lote verses : 
so~t assez d~cevants La pre- - c' est impossible s' ii y a 

annee, .,.,,,._,,,..--.,,.,""""""""~~~~~~~~ 
1999, ii a con­
cerne 25 ha. 
La seconde, 
cette annee, ii 
risque de ne 
concerner que 
52 ha (on 

tage). 

ne 

.::: ::: : .::::::·; -.; ':: :::-:::::{: :: ; ~~ =~: ~~ 

9ons tres loin · · · · · •••• ••· --· autre n' ant de 
des 1500 ha du pro jet, et on titre . 
reconnalt qu' ii ya "b locage". - les paysans qui ant ete de­
"Pour /' instant, nous continu- possedes de leur terre, le 
ans, dit madame Javaloyes. gouvernement la leur a reat­
On peut admettre, surtout tribuee, ils la cultivent, mais 
pour un projet-pilote, que la pourtant on leur refu~e · le ti ­
realisation soit plus lente que tre de propriete. 
prevu. Nous n' a/Ions pas - pour une grande partie de la 
nous crisper sur 200 ha. Mais surface (1000 ha) , I' objection 
ce qui nous preoccupe c ' est est qu ' ii s' agit d' une reserve 
la fa9on dont /es prob/emes forestiere, alors qu ' en fait les 
ne se resolvent pas. tecks que cette reserve devait 
"S' ii n ' y avait pas deblocage, proteg~r ont disparu depuis 
ii n' est pas impossible que longtemps. Ce point-la du 
nous arretions. Une mission mains pourrait etre traite rapi­
de /' AFO vient en avril, et dement 1 

nous ferons le point". II taut rappeler, dit madame 

Des paysans candidats , ii y 
en a. lls ont bien compris le 
systeme, ils posent de bon-

. ? ctj~jj~~ ~-tii:t.~ib~it4ij# <h~itl.~~&. ·.19~;; ?h99 .• -

Javaloyes, que .c' est le Pre­
mier ministre qui nous a de­
mande en mars 1997 de fi­
nancer /' heveaculture famili­
ale. Et que /' etude de fai­
sabilite a ete faite conjointe­
ment avec /es experts cam­
bodgiens, y compris le Ca­
dastre . Et qu' ii existe une 
Commission nationale et des 
commissions provincia/es 
pour reg/er /es litiges tonciers. 
"Les autorites eambodgien­
nes, au plus haut niveau 
doivent se. donner /es moyen~ 
de lever /es hypotheques, ou 
b1en reconnaitre qu ' el/es ne 

plantations 

Chup 
Krek 
Memot 
Snoul 
Chamcar Andong 
Beng Ket 

total 

1998 1999 2000 (projet) 

coupes plant. situation taJtJ~~=- %i~hF /Mhati6h ••.· coupes 

. 308,7 

. 100,0 
257,9 
103,5 
130,9 

98,4 

868,5 

537,3 
100,0 
204,5 
100,3 
129,4 

60,0 

1' 131,7 

realise }~ < : ~~.z, :·-- ...... -.· ••) 

,~~1~~ 1:i:rr 111i11 ~t~i~ 1m 
en cours ?®.A J PD;O . · en couis 99 ,4 

:}~:~:;{:::'.::: .·:··· :-:::·::::::::::::: <::-·.·.· .:::: 

t9~4;# · Pt9N.· > .. · 1064,3 

plant. situation 

434,7 en cours 
100,0 non real. 
'100,4 non real. 
. 61 ,0 non real. 
183,0 realise 
100,0 en cours 

979,2 source / 
oGPH e pe.uvent pas". 
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t') a production d' elec- ELECTRICITE DU CAMBODGE 
- .tricite.a Phnom Penh production COllSOmmation 
attemt mamtenant, au to- • ' • .r ' 
~al, 93_M\Y de_puissance pro1ets, tarl.LS 
mstallee, repart1e runs1 : 

La production reelle, 70 % de 
la puissance i.nstallee, atteint 
65/68 MW. 
11 n' y a done pas actuelle­
ment de probleme de pro­
duction d' electricite pour 
l' agglomeration de 
Phnom Penh. 

reseau : modernise 
en mars-avril Qrochains 
S' i1 y a encore des coupures, 
explique M. 'T'y Norin, c' est 

lJour changer le materiel sur 
e reseau moyenne tension, 

sur le reseau basse tension, 
ou encore les pastes. Le choix 
d' EDC clans ce domaine est 
de faire .ces operations main­
tenant, et rapidement. de fa-
9on a en avoir fini en mars­
avril. 
Lorsque tout.es ces opera­
tions seront terminees , i1 n' 
y aura plus de coupures, et 
EDC fournira aux consom­
mateurs une electricite de 
bonne qualite. Alors. on di­
minuera les tarifs. 
Ces travaux en cours ont ete 
depuis 1997 finances par I' 
ADB et la Banque Mondiale. 
lls ont conceme environ 200 
km de cables souterrains 
moyennc~ tension, 500 km de 
cables basse tension aeriens, 
et 200 "postes". 
Les vieux cables sont pro­
gressivement retires et ceux 
qui sont reutilisables i.nstal­
les en province. 
Un aura done bientot a 
Phnom Penh une electricite 
de bonne qualite , cette bonne 
qualite et.ant ·composee de 
trois elements : la tension (on 
aura sans doute une dif­
ference de + ou - 7 %, alors 
qu' i1 cest aclmis generalcement 
une difference en plus ou en 
moins de 10 %), la. frequ.ence , 

Cambodg!Z NouV!Z8U 
k li!ZU ou ~, inform!Znt 
)lt Sll r)lncontr)lnt 

Ill S)ZCt)lur priv~ 
!Zt i!Z S!Zd!Zur publie, 

l)ZS f)ZSponsBbl)ZS 
CBm bodgi !Z,ns 
!Zt ~trBng!Z,rs 

le point avec .M'. Ty Norin . 
directeur general adjoint d' EDC 

et la continu.ite ~)as de- cou­
pures). 
La tension cest tcestee par in­
formati.que. 

r e xtension du reseau 
Un premier projcet d' Elec­
tricite du Cambodge : I' ex­
tension du reseau sur 4 
zones: 

-Tal, Mau; 
· - Chruy Changwar; 

- Pochentong; 
- la route 5 jusqu' au km G. 

Ce projet cl' extcension est fi-

ment , le plan dee developpce­
nwnt du pays , cet Ices stan­
dards tcechniques. scera un 
arb1tre Anfre Ice prorluctceur et 
Jes consommateurs. c· cest. ]' 
AEC qui decic:!Pra des tari[., 
de]' elcectricite. 
Cce syst.e mce Ast destine <1 ar­
bit.rer entre Ices souhaits des 
uns (Ul18. elcectricit8 tres bon 
marche. pour plairP :rnx ;-on­
sommateurs. a des !ms elcec­
torak•s), et des autorPs : une 
efoctricite cherP. pour f'airce 
Pntrer un maximum c:IP rPs-

• tension, frequence et continuite du 
courant electrique bientot assurees 

• creation d' une Autorite independante 
• Jes tarifs vont baisser 
• equipernent de 8 villes de province 
• une centrale de 90 MW a Sihanoukville 

nance par un don japonais de 
3,:38H milliards de yens, soit 
environ :10 millions dee dol­
lars. 
La prcem1ere phase con­
ccerncera Tal' Mau et C ;hruy 
Changwar. Le contract.ant 
cest la societe japonaise l\.uri­
hara; la premiere reunion l1 

ceu liceu IP :31 janvicer. 

ligne haute tension 
Phnom Penh-

. Sihanoukville 
Deux:ieme projet, finance par 
la Banque Mondiale prepare 
avec le ministere de ]' lndus­
trie, de ]' Energie et des 
Minces, ou EDC; cest I' PXecu­
tant : i1 comportce trois pro­
jets: 
- la realisation d' unce ligne a 
haute tension Phnom Penh -
Silrnnoukvi.lle: - l' electrifica­
tion rurale clans ce "couloir": 
- la poursuite dee la reforme. 

la reform.e 
Elle consiste pour I' essentiel 
a c_recer une -AEC, Autorite 
pour ]' Electricit.& ·du Cam­
bod~e. Cettce_ AEC sera com~ 
posee dee tro1s personnPs. C]lll 
auront rang de ministrP et de 
secretaires cl' Etat, choisies 
par le Prnrnier ministre hors 
politique. Ces post.es seront 
incompatiblces avcec des re­
sponsabilites clans un min­
istere ou clans un parti. 
L' AEC, tout en respect.ant 
la politiquce et la strategiP 
definies par le Gouveriw-

sourcces. 
L' AEC, organisme sans be­
nefices, sera financPP par Jes 
fournisseurs d' elect.ricit.e Pl1 
fonction dee leurs vcent.es et 
dee lceurs resultats de fo.9on 
quce lees ressourees cfo I' AEC 
demeurcent constantes. 

90MW 
ii Sihanoukville 

U1w clentrale au gaz , combi­
nee avec ]c., thermiquce, doit 
M.re construite :1 Sihanou­
kvil.le. L' etudP c.1£·< faisabilit& 
cest financeP par un don 
Japon.ais. Le consult.an_ t f•s_'I 
Ice _.iapon:~s Ne1yel'/. Lees 1irc.; ­
m1eres etudes commencPnt 
debut fevrier. 
Ccette ccentralce alinwnt.era la 
ligiw haut.e tension Phnom 
Pcenh - Sihanouhvi.Llce. 

e t I' h vclro-electricite ? 
La construct.ion c1· une tceLlce 
centrale au gaz ne signigfie 
nullement quP I' on n.ce fora 
pas appel a I' hyrlro-e]PC· 
tncite. Lees deux formulces 
sont au cont.rairce com­
plenwntaires. 
Pour le long termre, ]' hyrlro­
elcectricite con st.it ue un tres 
important potent.in! pour IP 
Cambodge. c;· est un ce &nergie 
rcenouvP!ablee. non poLluant.ce. 
qui permcet lee stoclrngce. et· 
unre utilisation rnpicln. mais 
qui denrnnclce dces investisse­
ments tres import.a nts. 
LP Laos. par Pxemplf>. a plus 
dn 2f) projet.s dee prorluction 

hydro-electrique. [] 1w faut 
pas crainclne que des projcet.s 
commce IP bar~·ar;e dee ~ambor 
pcerdP son mtr>net s1 d autrces_ 
barragP "eoncurrPnts" sont 
construits avant lui. ll 
rrest·cer:1 interessant sur IP 
long termre. 
En attendant. pour le., r'llllrt 
Pt lee moyen tcerme, la eon­
trale . au ·gaz est u1w bomw 
solution pour le CamLodge. 

e quipement de 8 villes 
Trmsi.emce grand projPt. con­
ccernant. J' equijlPlllr·<nl 'du 
cambodge cen electric1te 
griicc-> a i.m j-ir8t cfa la Hanqup 
A.siatiquP c ce Df.vreloppPnwnt 
de 'l.7 millions dee dollars. 8 
villes de prov111cce sPront 
equipece_s cen el,ectric,itc'•. . _Le 
cah·•nc:lricer est. cetabli. La s1g­
nat.urre du pr8t rest proclrni1w. 
cen tous cas cret.tce annr•c-<. 

la baisse des tarifs 
Cette baisse doit. intf<rvcenir 
rlt'>s C]llf< le ri•spau cir-• cList .ribu­
tion aurn et/< r~•n,OVP:. Pt Cj~lP 
!es t.est.s auront P.tP effnctuces. 
e' f'St a clirce 811 mars OU avriJ. 

petits consom1nateurs : 
pas de change1nent 

La prcemierP idee cest qure Ices 
elients "subvrentionnes' (qui 
paicent. I' eJcectricit·e moins 
chc'r quce le prix dP rPvwnt.) 
ne sment pas pf.n:1Lis?•s, qui·· 
le t.a rif pour nux nest.« le 
memP Soit. ;)!)() rieJs (8.8 
ccents). 
(;res pcetits consommat.ceurs -
moi.ns cfo ;)()() kwh ]'<Ir mois­
sont une tnes f'ortP nrnioritc'.< : 
80 Ollll sur 8fi Ollll. 8n~em b!P 
ils consomnwnt c'n gros la 
moiti& (48 'X1) du t.ot:1l. 
Lre prix d' ·'equilibrc->". si t.out 
Ice mondre paynit Ir·< m8nw 
prix . scerait dee 14 cent.s. Ln 
"subvention" rest. clone dre :-1.~ 
ccent.s par kwh. 
Selon l<e projc->t· c:IP nouvc-•IJc., 
tari fication , la prlenrn'.q·p 
tranclw dee consomm<Jt1011. 
moins cle :mo kwh par mois. 
!'f<Strera tarif PP a :'lfi() riels: 
Jes kwh consommf.s :rn-cl<ela 
snront-. t·nriJes :1 :7litl riPls 
(cela nee COJlCPr11l' C]Li' Lill trr:•S 
pet.it. nombre). 

secteur con11nercinl : 
quatre tarifs _ 

Pour Ins autrPS, Ices clwnts du 
sect.c->ur "comnwrcial'" . In 
baissce est desi-.inc',e ,] !es 111-

citrer a consommer d:1v:in­
tagn: a creer rlf<S dient.s Pl elf' 
la consommation pour ]' 
El )I:. 
Lees hotrels pairent I' elcectricitf. 

CE1mbodg~ t:lom?~tlu 
nrz eopirz przr~onnrz 
nrz Jrz eopirzz pas; 

eit!ZZ - )!Z ! 
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C~MBO~Ge NOUVe~u 
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800 riels ; l' li1clustrie 650 riels. 
Les tarifs seront climlirnes 

(suite de la page 5) 

dans une fourchette allant breufs des voisins viennent 
de 450 a 600 riels le kwh. . mm1ger les plants ... 
Cln aura, selcin le projet, ~l II y a aussi le probleme de I' 
tarifs, correspondant a 4 insecurite sur les pistes 
situations plus OU mains one- isolees (ii y a des bandits) : ii 
reuses pour EDC : . faudralt parfais une protec­
- ler cas : les consommateurs tion armee. 
unportants, clirectement Une autre raison des len­
bra11ches sur un paste-source. teurs : on neglige les autorites 
Pour l' EDC, ii n' Y pas de locales. 11 faudrait. fociliter le 
frais de transport du courant, dialogue, avec par exemple 
pas de pert.es en ligne, l' en- I · t't I'· ] · l · . c es pe 1 s c e1euners, c eE\ re-
t_;r_e_.t_ie_.n_e_t_e_s_·e_.L"Vl_c_.e_. _s_o1_1_t_s_11_11~--1 pas ensemble, avoir clavan-

Objectifs : plus de con­
sommateurs, ·et plus de 

consommat ion 

tage de relations, faire en 
soi·t e que Jes gens ne travail­
lent pas pour rien. Il faudrait 
clepenser un peu, mais le pro­

-------------1 jet ne le prevoit pas. 
plifies : le tarif pour ces con­
sommateu rs sera nettement 
climinue; 
- 2enie cas : !es consomma­
teurs branches ensemble sur 
le reseau souterrain m9yenne 
tension : ii y a economie aussi 
sur lee transport du courant, 
sur l' entretien, sur le service : 
tari.f abaisse , mu.is mains que 
clans le cas precedent; 
- 3eme cas : le consommateur 
unique branche sur le reseau 
moyenne tension : un peu 
plus cher: 
- 4eme cas : le consommateur 
branche sur le reseau aerien 
bass0 tension, en · ava) cl\1 po­
teau : un peu plus che't:; 

Les institutions gou­
vernenientales, et les 
etrangers (environ 5 % des 
consommateurs en nombre), 
qui paient leur electricite 800 
riels. verront aus'si le cout du 
kwh climinuer quelque peu 
(100 riels ?) . ' . 

Les consommateurs sont ainsi 
li1cites a consommer plus, 
pour changer . de categorie et 
payer ainsi le kwh mains 
cher. Et incites aussi a moli1s 
utiliser leur generateur. · De 
toutes fa<;:ons , clit M. 1'v 
Norin, l' electricite venant d' 
un generateur est deja I bien 
plus chere que celle que vend 
l' .EDC. . . 
C' est au gouvernement qu' ii 
appartient de decider l' adop­
tion de cette• nouvelle• tarifica-
tion. 

manque de titres fanciers 
En plus de ces difficult.es qui 
tiennent au sol, iJ la psycholo­
gie des paysans, iJ la disper­
sion des parcelles, ii y a enfin 
le probleme des titres fan­
ciers. Les prets sur 20 ans 
sont. garantis par un titre de 
propri~te fanciere. Mais ces 
titres de propriete bien sou­
vent n' existent pas, et il man­
que une loi fanciere. 
II peut arriver des recouvre­
ments : telle parcelle peut 
faire partie cl ' une concession 
forestiere. au bien cl' une 
reserve nationale ... 
fe e · manque de titres fanciers. 
con~titue de loin l' obstacle 
principal, parce qu.' £l em­
peche l ' attribution des prets, 
selon les bailleurs de fonds : 
voir AFD p. 5}. 

loin des objectifs 
Pour tout.es ces raisons, on n' 
aura realise en 1999 que 25 
Im de plantations familiales, 
au lieu des 200 prevus, cha­
que famille detenant I au 1,5 
ha. ' 
En 2000, on devrait realiser 
plus ou mains 41 ha, au maxi­
mum 70 ha, au lieu des 500 
prevus. 
"Certai:ns Joiu·s je suis de­
courage, qnand je vo1.s que 

Cambodg\Z HouV\ZBU 
{l.,!;\ 1Znti!Z.riz.nwnt rsz.eli.i;\2. 

au C'ambodgiz 

nous sommes si loin des objec-
. I.ifs, nous dit M. Ly Phalla. S' 
£l n'y a.pas de progres du. pro­
jet pilote, la Banqne Mondiale 
risque de renoncer a son pro­
jet. -l' ai deja. presente ma 
demission, mais elle a ete re­
fu.see". 

trois propositions 
ii foudrait organiser un 

seminaire inter-ministe­
.riel. avec la participation de l' 
Amenagement du Territoire, 
qui est. charge du probleme 
fancier, du departement du 
Cadastre, des Pinances, du 
Developpement rural qui 
donne le credit, 11vec le GRET 
pour les zones rurales, le cabi­
net du Conseil des ministres, 
et moi-meme pour 111 DGPH. 
- ii foudrait si possible creer 
un Comite responsable des 
plantations d' heveas, dont 
le president sernit Hun Sen. 

Mong Reththy 
Directeur de MRT 

En novembre-decembre der­
niers les prix du caoutchouc 
ant commence a remonter sur 
le march€! international. lls sont 
maintenant un peu au-dessus 
de 500 dollars la tonne. 
Pour les compagnies, les resul­
tats n' ont pas ete les memes. 
Dans· 1• ensemble en 1999 ii y 
a eu equilibre. Les mieux 

. g$rees, celles i::iui savent faire 
des economies, or.it gagne, d' 
autres ant perdu. Les travail­
leurs parfois n' ant pas pu etre 
payes normalement, et j' ai dQ 
avancer de I' argent. Les com­
pagnies devraient faire des prof­
its cette annee. 
C' est aussi Mong Reththy qui 
investit dans les usines. Sinon, 
pers,onne ne le ferait. A Beng 
Ket nous avons installe une 
usine neuve, 1,5 million de dol­
lars, dont la plantation m' a rem­
bourse 300 000; a Chamcar An­
dong .la moitie de I'_ usine. Les 
plantations remboursent pro­
gressivement. 
Nos acheteurs sont en Chine, 

I a Singapour, en Malaisie, a 
Hong Kong, en Tha'ilande, en 

avec des representants du 
cabinet du Conseil des minis­
tres, de l' Agriculture, de I' 
Amenagement du Territ.oire, 
de la Banque de developpe­
ment rural, du cadastre. de ]' 
Economie et des Pinances. du 
developpement rural , de I' ln­
terieur (pour la securite); le 
secretaire executif serait le 
directeur de la cellule-projet. 
- ii foudrait appliquerla' loi n 
0 186 CE du 23 avril 1964 
qui oblige iJ reserver autant 
que possible les terres rouges 
iJ la culture de I' hevea pour 
des cont.rats iJ long term e 
avec les paysans. Les "terres 
rouges" doivent etn~ definies. 
Les . terres appurtenant ii I' 
Etat clans ces zone:; peuvent 
faire I' objet. de locations au de 
concessions a long terme. 
selon certaines conditions 
(superficies egales OU info­
rieures a 5 ha, etc ... ). 

Goree, en France nous 
avons un ban client franc;;ais 
Safic A/can. 
Les replantations ? La plupart 
n' en font pas. Pourtant ii y a 
replanting a Chup, a Krek, a 
Chamcar Andong 200 ha, peut­
etre a Beng Ket ... Cette annee 
presque toutes les plantations 
vont planter. C' est la responsa­
bilite des directeurs. 
Le nouveau systeme de direc­
tion par Conseil d' administra­
tion ? En apparence, c' est meil­
leur, ii y a un meilleur controle. 
En pratique. ii y a trap de dirige­
ants, ii vaut mieux un bon di~ige­
ant, au 3, au maximum 4. 
Privatiser les plantations ? 
Les vendre a des compagnies 
etrangeres ? Pourquoi pas, si 
on peut vendre a ban prix ? 
Les plantations familiales de 
I' AFD ? J' ai essaye ce 
systeme de · preter de I' argent 
aux paysans, i;:a ne marche 
pas. Le management est diffi­
cile. C' est de I' argent perdu. 
A man avis, ii vaut1 mieux creer 
une compagnie, t bien geree, et 
qui emploie les paysans. • 

[Mong Reththy est depuis des an-
rnees Me utrader ·quasi ' unique JdJ 
caoutchouc cambodgien -ndlr]. I 
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LIV R'.£S 
The Cambodia 

Complete Guide 2000 

l:.a deux1eme edition de ce guide 
des entreprises au Cam­
bodge, tres augmentee par rap­
port a la premiere (The Com­
plete Phnom Penh Guide, en 
80), avec un format agrandi plus 
pratique, conserve les qualites d' 
origi-ne : - une structure simple, 
d' utilisation facile, avec deux 
grandes divisions : classement 
des entreprises par themes et 
par ordre alphabetique; - une 
mise en pages "claire, que les 
nombreuses annonces publici­
taires ne genent pas; - une typo­
gra-phie precise (mais carac­
teres toujours trap restreints !); -
des cartes par quartiers bien 
faites, avec un index qui permet 
un reperage facile. 
Ont ete ajoutes a cette edition 
Siem Reap et Sihanoukville, 
avec des cartes; d' importantes 
sections en khmer et en chinois. 
(on suppose que les Frani;:ais 
lisent I' anglais); des pages d' 
informations generales; un guide 1 
des hotels, bars et restaurants .. 
Bref un instrument indispensable 
aux entreprises. 

The Cambodia Complete 
Guide 2000, 393 p., cartes,. ln­
terquess 67 rue 125, 2000. 

C"(1M~30'EJ6e NOUVe"(1U 

Le Petit Fute Cambodge M: E :I> I A. S 
P. Y. Clais, D. Faraud 

Nouvelle edition la aussi d' un 
guide qui avait, lui aussi, joue un 
role pionnier lors de sa parution 
(en 59) . Et la aussi, cette edition 
nouvelle est considerablement 
amelioree et augmentee. Les 
chapitres faibles sont rares (I' 
Economie sans heveaculture ni 
confection; "Enfants du pays" 
avec un choix et des commen­
taires un peu desinvoltes ... ) De 
solides chapitres en revanche 
sur la sante; sur la langue; sur 
les temples d' Angkor; sur les 
hotels, bars, restaurants et au­
tres lieux de Phnom Penh et d' 
ailleurs : la Le Petit FiJte merite 
bien son noin. 
Mais son utilite, son originalite 
majeure a notre avis est la 
somme considerable d' infoi.ma­
tions qu' ii apporte sur les pro­
vinces encore bien mal connues, 
parce qu' accessibles depuis 
peu . Voulez-vous aller au 
Bokor ? A Sambor Prey Kuk ? 
Au Rattana kiri . . . ? Ne partez 
pas sans lui ! 

Le Petit Fute Cambodge, ed. 
2000, par Y. Clais, D. Faraud et 
autres, 350 p. Nouvel/es Edi­
tions de /' Universite, 2000. 

Bernard Hamel signera son livre Un 
Destin Khmer (en 127) le 11 fev. au 
Cafe des Beaux-Arts, a partir de19 h. 

KR : pas de nouveau conflit 
L' ancien khmer rouge Y 
Chhien, aujourd' hui gguverneur 
de Parlin, a declare le 14 janvier 
sur Radio Free Asia que si le 
tribunal lui ordonnait d' arreter 
des responsables khmers 
rouges, ii le ferait aussitot, mais 
qu' ii craignait que ces arresta­
tions ne provoquent une nou­
velle guerre sanglante; les gens · 
qui vivent dans tes zones khmer 
rouges selon lui ne veulent pas 
d' un proces. 
Selan certains diplomates, ces 
paroles d' Y Chhien ne seraient 
destinees qu' a le preserver lui~ 
meme de poursuites, et a con­
server ses ressources; ii pos­
sederait a Parlin des voitures, 
des villas, des h6tels, restau­
rants, un casino, des stations­
service en Tha"llande ... 

[d' apres Sereipheap Thmei, 
17. 1. trad. The Mirror]. 

Chambre de Commerce 
La Chambre de Commerce de 
Phnom Penh mettrait fin a son 
activite si le ministere du Com­
merce ne la soutenait pas et ne 
lui donnait pas d' instructions 
pour ses interventions dans les 
secteurs industriel et commer­
cial a declare le 18 janvier son 
president Okhna Sok Kung. "La 
Chambre de Commerce de 
Phnom Penh est comme orphe­
line ". D' autre part, la decision d' 
autoriser les societes etran-

• Specialistes en alerte prets a intervenir sur simple appel. 

• Ligne telephonique dediee. 

• Service de nuit en coordination avec la police. 

• Intervention immediate sur les lieux de Paccident. 

• Assistance a la redaction du constat. 

geres a pratiquer I' import-export 
[Cham Prasidh, en 128} pourrait 
mettre en danger les societes 
presentes dans ce secteur, a dit 
M. Sok Kung. 

[d' apres Damneung Pel 
Lngeach 20. 1 trad. The Mirror]. 

Remanienwnt ministeriel ? 
Six · ministres pourraient etre 
prochainement remplaces 
Keat Chhor.i Economie et Fi­
nances, Chhea Song Agricul­
ture; Suy Sem lndustrie Mines 
et Energie; Cham Prasidh Com­
merce; Chhim Seak Leng Deve­
loppement rural ; Lu Laysreng 
Information. S' ils ne I' ant pas 
encore ete , c ' est a cause de 
discussions entre PPC et Fun­
cinpec sur leurs remplac;;ants. 

[d ' apres Moneaksekar 
Khmer 24.1 ., trad The Mirror]. 
[ " ce n' est qu' une rumeur nous 
dit M. Om Yentieng. Le gou­
vemement est encore tout re­
cent , ii faut laisser aux respon­
sables le temps d' agir ! -ndlr}. 

Ministere de la Securite ? 
Un ministere de la Securite na- · 
tionale serait cree, distinct du 
ministere de I' lnterieur. Pour le 
diriger, le PPC propose Hok 
Lundy, actuel directeur general 
de la police, le Funcinpec Khann 
Savoeun ou Nhiek Bun Chhay. 
En creant ce ministere, Hun 
Sen cherche a mieux controler 
la police, qu' ii ne maitrise pas 
aussi etroiteinent que I' armee. 

[ d ' a pres Moneaksekar 
Khmer 27.1., trad The Mirror]. 

• Service Gratuit, dans la lignee des garanties offertes par lndochine Insurance. 
"..Pa.~ du~ lfyd e4i ~I.a~." I 
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